
nombreuse assistance quand le prédicateur très ému lui-même a 
raconté la conversion du protestantisme au Catholicism l’un des 
heureux profès de ce jour. Il est vrai que c’était une page i -ime de 
l’histoire d’une âme, qui se lisait ainsi publiquement ; mais cette 
page racontait les miséricordes de Marie et en ce jour il était bon de 
révéler ce miracle de conversion à la gloire de notre Mère du ciel.

Nos trois Collèges Séraphiques étaient représentés à cette céré­
monie de profession : celui de Clevedon en Angleterre par les deux 
Frères anglais, celui de Saint-Brieuc en France par les deux français, 
celui de Montréal par l’un des canadiens, le second étant élève du petit 
Séminaire de Montréal à qui nous devons plusieurs vocations et qui 
donne l’instruction à nos Séraphiques. Les bienfaiteurs de nos chers 
Collèges ont eu un souvenir à cette fête de famille où leur charité et

leurs bienfaits recevaient déjà la récompense.
Vous connaissez déjà, chers lecteurs, la dévotion que le couvent de 

Québec professe envers les Sacrés Stigmates de N. P. S. François, 
le monastère est dédié au Séraphique Père sous ce vocable, et c’est à 
un vœu spécial et solennel fait en l’honneur des saintes Plaies du 
Stigmatisé de l’Alverne que le Couvent de Québec doit son existence. 
Nous savons le recfonnaitre et tenir les promesses que nous avons 
formellement faites. Tous les mois les religieux font dans ce but 
une procession dans les cloîtres, mais la fête même de l’Impression 
des Sacrés Stigmates en voit une plus solennelle encore. Cette année 
nous nous y sommes préparés par les « Pieux exercices des cinq 
Dimanches en l’honneur des Stigmates de saint François. >> Chacun 
des cinq dimanches qui ont précédé la fête, une foule compacte 
envahissait la trop étroite chapelle du Couvent pour prendre part aux 
exercices et vénérer ensuite la relique insigne du Sang des Stigmates 
de Notre Séraphique Père. Une petite brochure a été écrite pour 
aider à la dévotion et fournir des considérations et des prières desti­
nées à faciliter ces pieux exercices. Il a été déjà répandu largement 
et contribuera à propager au loin cette dévotion enrichie d’une Indul­
gence plénière pour chacun des Dimanches.

Le 17 Septembre a donc été célébré cette année avec plus de solen­
nité que jamais. Après les Vêpres solennelles la longue procession 
des religieux s’est déroulée à travers les cloîtres et le jardin du Cou­
vent ; quatre Prêtres en dalmatiques blanches portaient la précieuse 
relique élevée sur un gracieux et léger brancard orné de dentelles. 
Comme nous avons été heureux de reconnaître ainsi les nombreux
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